
DÉBATS DES COMMUNES

Des voix: Oh, oh!

L'hon. M. Stanfield: Vous ne le feriez jamais.

M. Horner: Monsieur l'Orateur, j'aimerais poser une
question supplémentaire au très honorable premier minis-
tre. N'a-t-il pas préjugé des souhaits du Parlement lors-
qu'il a interdit à la Home Oil de vendre et que si elle
n'obtempérait pas des mesures législatives rétroactives
seraient décrétées par le Parlement?

M. l'Orateur: A l'ordre. Naturellement, il s'agit là d'un
argument.

LA QUESTION DU MONOPOLE DANS LE DOMAINE DES
JOURNAUX À TORONTO

M. Thomas M. Bell (Saint-Jean-Lancaster): Monsieur
l'Orateur, je veux poser une question complémentaire au
ministre de la Consommation et des Corporations. Le
ministre va-t-il enquêter sur le monopole qui semble avoir
été créé dans le domaine des journaux à Toronto, particu-
lièrement du fait que son ministère est à enquêter et
intente actuellement des poursuites contre les auteurs
d'une situation analogue dans le domaine des journaux au
Nouveau-Brunswick?

L'hon. Ron Basford (ministre de la Consommation et
des Corporations): Monsieur l'Orateur, je n'accepte pas
ces hypothèses concernant Toronto et le Nouveau-Bruns-
wick. J'ai fait savoir lorsque l'annonce avait été faite à
propos de Toronto que le Directeur des enquêtes et des
recherches effectuerait une enquête en vertu de la Loi
relative aux enquêtes sur les coalitions afin d'établir s'il
avait lieu de croire que cette loi avait été violée.

M. Bell: Monsieur l'Orateur, dois-je alors déduire de la
réponse donnée par le ministre qu'il peut avoir un mono-
pole à Toronto mais pas au Nouveau-Brunswick?

L'hon. M. Basford: Non.

* * *

L'AGRICULTURE

LE MAIS-LE DUMPING AMÉRICAIN ET LA BAISSE DES
PRIX

M. Derek Blackburn (Brant): Monsieur l'Orateur, j'aime-
rais poser une question au ministre de l'Agriculture. Etant
donné que dans le Sud de l'Ontario le prix du maïs est
tombé à $1.09 le boisseau, et pourrait encore tomber à
99c., et étant donné que cela est principalement dû au
dumping de maïs américain sur le marché canadien, le
ministre envisage-t-il de mettre fin à ce dumping afin que
les producteurs de maïs de l'Ontario puissent vendre leur
production à un prix normal?

L'hon. H. A. Olson (ministre de l'Agriculture): Monsieur
l'Orateur, des instances m'ont été présentées il y a quel-
ques jours et nous sommes en train de les étudier
activement.

[L'hon. M. Basford.]

L'EXPANSION ÉCONOMIQUE RÉGIONALE

SAINT-ROMUALD-L'UTILISATION DE LA SUBVENTION
VERSÉE À LA COMPAGNIE GOLDEN EAGLE

[Françaiss)
M. Adrien Lambert (Bellechasse): Monsieur l'Orateur, je

désire poser une question à l'honorable ministre de l'Ex-
pansion économique régionale.

Vendredi dernier, à Saint-Romuald, avait lieu l'inaugu-
ration de l'usine Golden Eagle, à laquelle le ministre assis-
tait comme invité d'honneur. A la suite de cette inaugura-
tion, les journaux ont rapporté que le ministère de
l'Expansion économique régionale avait accordé cinq mil-
lions de dollars à cette entreprise.

Une voix: Dix!

M. Lambert (Bellechasse): Pourrais-je demander au
ministre si une partie de ces cinq millions a été affectée à
la construction du quai, à Saint-Romuald?

M. l'Orateur: Je crois que cette question devrait norma-
lement être inscrite au Feuilleton. S'il y a urgence, comme
je crois que cela est possible, la question pourrait être
débattue au moment de l'ajournement.

M. Lambert (Bellechasse): J'aimerais poser une ques-
tion supplémentaire, monsieur l'Orateur.

M. l'Orateur: L'honorable député désire-t-il poser une
question supplémentaire?

M. Lambert (Bellechasse): Oui, monsieur l'Orateur.

[Traduction]
M. l'Orateur: La présidence autorise le député de Belle-

chasse à poser sa question supplémentaire.

LA POLITIQUE RELATIVE AUX SUBVENTIONS

[Français]
M. Adrien Lambert (Bellechasse): Étant donné l'impor-

tance du sujet, je désire demander au ministre pourquoi, à
titre de représentant du gouvernement fédéral, il n'a pas
été invité à faire connaître la politique de celui-ci concer-
nant les subventions aux compagnies, même dans le
Québec?

L'hon. Jean Marchand (ministre de l'Expansion écono-
mique régionale): Monsieur l'Orateur, l'incident de Saint-
Romuald n'a rien à voir avec un discours que j'ai pu faire.
Toutefois, les dirigeants de la compagnie n'ont pas men-
tionné l'aide du gouvernement canadien, qui est de l'ordre
de 10 millions de dollars, et j'ai trouvé inconvenant qu'ils
ne remercient pas le public canadien de l'aide qu'il leur
avait accordée.

LA VOIRIE

LES ENTRETIENS AU SUJET DU PAVAGE DE LA ROUTE DE
L'ALASKA ET DE LA CONSTRUCTION DE LA CHAUSSÉE

DE SKAGWAY

[Traduction]
M. Erik Nielsen (Yukon): Monsieur l'Orateur, j'attendais

que le ministre des Travaux publics revienne à la Cham-
bre mais comme il ne l'a pas fait, je demanderais au
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